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[Texte]

for a short period of time, and have on the opposition benches 
a government committed to small government, privatization, 
contracting out, competition, etc., or whether I prefer a 
government in power that was flacid and seemingly unprincipled, 
absolutely, I would take the former, because at least then there 
would be the prospect of eventual help for this country. Right 
now, I see it going down the drain. You are taking it down the 
drain more slowly. You have yet to turn it around.
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Mr. Littlechild (Wetaskiwin): I lack two pieces of information 
here. First of all, I do not know who you are, and I have not seen 
your document. Could you give us a little bit of background as 
to who you are, your experience?

Mr. Sommerville: What would you like to know?
Mr. Littlechild: Who are you?
Mr. Sommerville: My name is David Sommerville. I am 

president and CEO of the National Citizens’ Coalition. I was 
appointed president in 1986. I have been with them from 1983 
to the present, and previous to that, in 1978 and 1979 as the 
director of research. The National Citizens’ Coalition is a 
voluntary citizens group of people who care deeply about this 
country and are worried about it. That is why I am here today.

Mr. Littlechild: Have you always been with the National 
Citizens’ Coalition?

Mr. Sommerville: For the years I mentioned.
Mr. Littlechild: How about before that?
Mr. Sommerville: In the interim, I was with an international 

company, and I worked in Canada and Australia. Previous to 
that, I worked as a journalist, a reporter and columnist for The 
Toronto Sun, and I authored a book on Pierre Trudeau.

Mr. Littlechild: I see. In your opening comments you made 
a couple of statements. I am not sure I can paraphrase them, but 
you made a comment dealing with the federal government. You 
followed up by talking about decentralizing to the provinces. Do 
you want to explain that a little more? Are you suggesting that 
we just do away with the federal government as it is?

Mr. Sommerville: No, because there are some very 
necessary national core functions of government that must 
remain with this government. Over the years, through shared 
cost programs and interference in provincial jurisdictions, this 
government has become bigger and bigger and has made more 
interventions. It has created more and more conflicts and more 
and more expense and more and more duplication. I am saying 
I do not believe the federal government should be duplicating all 
these areas and involved in all these areas that are areas of 
provincial jurisdiction—education, health, welfare and all the 
rest of these things. Let the provinces do it.

I think it is just human nature that individuals’ affections 
and concerns are to those groups and people closest to 
them—their families, their neighbourhoods, their 
communities, their cities, their provinces—and the federal

[Traduction]

un gouvernement interventionniste et irresponsable au pouvoir 
pendant une courte période et une opposition qui préconise la 
réduction de la taille de l’appareil gouvernemental, la privatisa­
tion, l’affermage, la libre concurrence, et ainsi de suite, ou si je 
préfère un gouvernement en place qui ne fait rien et qui ne 
semble guidé par aucun principe, je prendrai le premier parce 
qu’au moins, nous pourrions espérer que quelqu’un finira par 
aider le pays. À l’heure actuelle, le pays s’en va à vau-l’eau. Vous 
avez simplement ralenti cette progression, mais vous n’avez pas 
renversé la tendance.

M. Littlechild (Wetaskiwin): Il me manque deux éléments 
d’information. Premièrement, je ne sais pas qui vous êtes et je 
n’ai pas vu votre document. Pourriez-vous nous décrire 
brièvement qui vous êtes et en quoi consiste votre expérience?

M. Sommerville: Que voulez-vous savoir?
M. Littlechild: Qui êtes-vous?
M. Sommerville: Je m’appelle David Sommerville. Je suis 

président directeur général de la National Citizens’ Coalition, 
depuis 1986. Je fais partie de cette organisation depuis 1983 et 
auparavant, en 1978 et 1979, j’y étais directeur de la recherche. 
La National Citizens’ Coalition est un groupe de citoyens 
bénévoles qui aiment beaucoup leur pays et qui s’inquiètent de 
son avenir. C’est pourquoi je suis ici aujourd’hui.

M. Littlechild: Avez-vous toujours fait partie de la National 
Citizens’ Coalition?

M. Sommerville: Pendant la période que j’ai mentionnée.
M. Littlechild: Et avant?
M. Sommerville: Dans l’intervalle, j’ai travaillé pour une 

société internationale, au Canada et en Australie. Auparavant, 
j’étais journaliste, reporter et chroniqueur au Toronto Sun et j’ai 
aussi écrit un livre sur Pierre Trudeau.

M. Littlechild: Je vois. Vous avez fait certaines déclarations 
dans votre exposé préliminaire. Je ne suis pas sûr de pouvoir 
vous paraphraser, mais vous avez parlé notamment du gouver­
nement fédéral et de la décentralisation en faveur des provinces. 
Pourriez-vous nous donner plus de précisions à ce sujet? Est-ce 
que vous proposerez de nous débarrasser carrément du 
gouvernement fédéral, dans sa forme actuelle?

M. Sommerville: Non, parce qu’il existe des fonctions 
nationales essentielles qui doivent rester au niveau fédéral. 
Mais avec les années, dans le cadre des programmes à frais 
partagés et par suite de diverses interventions dans les 
secteurs de compétence provinciale, le gouvernement a pris de 
plus en plus d’ampleur et fait de plus en plus d’interventions. Il 
a créé de plus en plus de conflits, de plus en plus de dépenses et 
de plus en plus de double emploi. Je ne crois pas que le 
gouvernement fédéral doive s’occuper d’autant de domaines, qui 
relèvent normalement des provinces, par exemple l’éducation, la 
santé et le bien-être social. Laissez cela aux provinces.

Je pense qu’il est tout naturel que les gens soient 
d’abord préoccupés par les groupes et leurs concitoyens qui 
sont les plus proches d’eux, leurs familles, leurs quartiers, 
leurs collectivités, leurs villes, leurs provinces; le


